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Long Ma, Calais 2016 — ©Jordi Bover
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INTERVENIR dans 
l’ESPACE  PUBLIC
Intervenir dans l’espace public engage à composer 
avec l’architecture, l’histoire d’un lieu, les 
marqueurs sociaux d’un territoire, son avenir. 
Depuis toujours, Calais est une ville frontalière 
traversée par des milliers de personnes, voyageurs, 
marins, population migrante, touristes, avec 
pour horizon la mer, porteuse d’espoir mais aussi 
d’inconnu. Au regard de son passé comme de son 
actualité, Calais, plus que tout autre ville, pose 
nécessairement la question de la pertinence de 
notre intervention. À nos yeux, la culture constitue 
un formidable instrument d’émancipation 
individuelle et collective. L’accès à la culture à 
tous peut en effet contribuer à faire émerger des 
compétences, à nourrir l’estime de soi et de sa ville. 
Les spectacles que La Machine crée, prennent place 
dans l’espace public, ils sont gratuits, ouverts à tous 
et cherchent à transformer le regard des habitants 
sur leur propre ville. 

Ils s’ancrent dans la réalité et la vie de tous les 
habitants. Placées dans le cadre quotidien de 
ceux qui les croisent, ces sculptures vivantes 
transcendent et transforment notre perception de 
l’espace. Cette forme de spectacle vivant intègre 
dès lors l’architecture à l’écriture théâtrale. Le 
théâtre que nous pratiquons est un théâtre de rue 
et d’action dans la rue. Les scènes doivent se jouer 
dans les lieux pratiqués quotidiennement par les 
citoyens. En bref, surtout là où on ne les attend pas. 
C’est ce contraste qui fait la force de l’action. Nous 
revendiquons la surprise, le bouleversement du 
spectateur non captif qui devient public au coin 
d’une rue. Plus qu’à un public de théâtre, nous nous 
adressons à un public de rue. Cet art génère dans 
l’espace public, une émotion qui nous réunit et 
favorise l’échange.

François Delaroziere
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Calais a depuis dix ans entamé une 
véritable mutation urbaine. En effet, 
fière de son passé industriel et de sa 
tradition dentellière, Calais ajoute 
une nouvelle page à son histoire en 
se forgeant une nouvelle identité.   
Pour ce faire, j’associe au quotidien 
l’ensemble de la population afin 
de bâtir une ville attractive et à 
haute qualité de vie. Ceci se traduit 
par la réalisation de nombreux 
projets comme la construction 
d’écoquartiers ou d’équipements 
marqués par la qualité du geste 
architectural. Bien évidemment, je 
pense également à la requalification 
complète du Front de Mer qui sera 
le nouveau visage d’une station 
balnéaire moderne et attractive. 
Ce projet urbain est aujourd’hui 

complété par le travail de François 
Delaroziere, fruit d’une rencontre 
qui a eu lieu en juin 2016 à l’occasion 
du spectacle «  Long Ma, le cheval-
dragon  ». Comme de nombreux 
calaisiens, j’ai été émerveillée 
par l’univers de ces machines 
monumentales qui arpentaient les 
rues de notre ville. Je sais également 
François Delaroziere attaché à 
Calais. En effet, il nous a souvent fait 
l’honneur de venir nous présenter ses 
créations. Dès lors, un pari un peu fou 
a germé dans mon esprit : comment 
intégrer des œuvres artistiques dans 
le paysage urbain ? Grâce au génie de 
François Delaroziere, j’ai pu initier 
la reconquête des espaces publics 
de Calais à l’aide des machines 
qu’il a dessinées. Il m’a proposé un 

Natacha 
Bouchart
Maire de Calais

Présidente 
Grand Calais Terres & Mers

Vice-Présidente 
Région Hauts-de-France

INTÉGRER des ŒUVRES ARTISTIQUES
dans le PAYSAGE URBAIN
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univers totalement unique au monde à travers 
la conception et la réalisation de dix machines  : 
Dragon, varans et iguanes. Devant une telle 
proposition, je me suis lancée dans cette formidable 
aventure avec un profond enthousiasme. Depuis 
trois ans, je consacre une grande partie de mon 
énergie à la réalisation de ce projet unique en 
France. De réunions en déplacements à Nantes aux 
Machines de l’île, de recherche de financements en 
comité de pilotage, c’est une expérience humaine 
unique qui aujourd’hui me conduit à révéler le 
spectacle inaugural. La première, la plus belle, la 
plus impressionnante des machines sera le Dragon 
de Calais. Plus qu’un projet urbain, le Dragon est 
également un formidable moyen de donner une 
nouvelle attractivité à Calais. En effet, il constituera 

un véritable lieu d’attraction en faisant de Calais 
une destination touristique de référence de la Côte 
d’Opale et bien au-delà. Les retombées économiques, 
touristiques et médiatiques attendues permettront 
de donner de Calais, l’image d’une ville audacieuse 
et ambitieuse. Je tiens également à remercier 
l’ensemble des partenaires qui ont rendu possible 
cette formidable aventure, notamment l’Etat et le 
Conseil  Régional des Hauts-de-France.
Les 1er, 2 et 3 novembre 2019, Calais sera en fête 
pour accueillir son Dragon. À partir de la fin de 
l’année, il élira domicile face à la mer, à proximité 
de Calais Plage. La Compagnie du Dragon assurera 
l’exploitation de nos machines qui arriveront dans 
les prochaines années. 

Natacha Bouchart

Le rêve devient enfin réalité. Le Calais de demain s’écrit sous nos yeux, le 
Dragon en sera son emblème !
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*Machine de ville : une machine de ville est une machine qui intègre une fonction citoyenne :  le transport de personnes. L’Eléphant de Nantes ou le Minotaure de Toulouse sont 
des machines de ville. Ce sont aussi des architectures en mouvement, sorte de belvédères mobiles qui offrent un point de vue sur la ville.

Fluides : eau, air, électricité, hydraulique
Matériaux : bois, métal, cuir, toile, cuivre
Effets : respiration, fumée, flamme, jet d’eau, son
Manipulation : 4 à 17 personnes (spectacle)	
Capacité : 50 à 60 personnes transportées

Hauteur : 10 à 15 m                      
Largeur : 5 à 17,5 m ailes déployées                         
Longueur : 25 m 
Poids : 72 tonnes                           
Vitesse : 0 à 4 km/h                                                         
Propulsion hybride

Le Dragon de Calais est une construction 
monumentale en acier et bois sculpté, dont la 
particularité est une mobilité inspirée de la 
motricité des reptiles. Il est très expressif, crache 
du feu, de la fumée et de l’eau sous différentes 
formes. De la brume s’échappe de son corps par une 
trentaine d’évents. 

Ses yeux, ses paupières, ses oreilles, sa bouche, sa 
langue, ses nageoires sont mobiles.  
Il peut se coucher, se lever, courir jusqu’à 4 km/h 
et battre de ses ailes en toile épaisse. En dehors du 
spectacle, il devient Machine de ville*. Cinquante 
passagers accèdent à son dos sur une terrasse 
couverte grâce à un escalier intégré dans sa queue.

Le DRAGON de CALAIS
et le FRONT de MER

Fiche d’identité

UNE MACHINE MONUMENTALE
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Assemblage tête du dragon — ©Pauline David - Cie La Machine
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Montage oreilles du dragon — ©Frédéric Collier - Ville de Calais
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En choisissant de créer un dragon, François 
Delaroziere s’empare d’une figure universelle. Les 
dragons sont présents dans toutes les civilisations. 
Souvent symbole de puissance et associés aux 
éléments l’eau, la terre, le feu, les dragons sont des 
gardiens. L’étymologie du mot Dragon signifie voir, 
regarder avec acuité. Il est celui qui veille un trésor. 
Il symbolise aussi l’union des contraires et incarne 
la fascination de l’inconnu. 

LE DRAGON DE CALAIS 

Un spectacle grand format
Du 1er au 3 Novembre 2019

La compagnie La Machine met en scène une nouvelle création, à la demande de la 
ville de Calais.

Le mythe est une fresque imaginaire relatant le 
récit d’une création. Depuis des millénaires, les 
hommes se transmettent ces histoires pour donner 
un sens au monde et à la vie. Il est le socle de la 
communauté. Si le mythe a aujourd’hui perdu de 
sa fonction structurante, il sert toujours la création 
d’un imaginaire collectif.
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Le spectacle est le prologue festif de l’ouverture au 
public du dragon en tant que « Machine de ville ». 
Plus largement, il participe au renouveau urbain 
de la plage de Calais et de la ville aux yeux du 
grand public. Ce spectacle tend à réunir plusieurs 
milliers de personnes, y compris ceux qui a priori 
ne se sentiraient pas directement concernés par 
ces problématiques de mutations de la ville. Il s’agit 
là de créer, le temps d’un spectacle dans l’espace 
public, un moment collectif fédérateur et de porter 
un nouveau regard sur Calais. C’est une nouvelle 
mythologie urbaine qui est donnée à partager à 
tous les habitants du Calaisis et plus largement à 
l’ensemble des visiteurs et touristes de passage à 
Calais.

Quelle que soit son origine, il est souvent doté 
d’écailles, de cornes, de griffes et d’ailes. Cette 
chimère contient toujours plusieurs animaux 
comme le lion, l’aigle ou les reptiles. Le dragon est 
aussi un être d’une grande intelligence. Il est dit que 
le monde est issu des rêves des dragons. Dans le 
Nord on le sait assurément puisque les processions 
traditionnelles d’immenses effigies de géants et 
de dragons sont désormais classées par l’Unesco a 
patrimoine mondial culturel immatériel. Présent 
à la cime du Beffroi de la mairie de Calais, une 
girouette dragon indique le sens du vent. Est-elle le 
signe discret de l’arrivée du Dragon de Calais ?
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L’HISTOIRE 

“Sous l’épaisse croûte terrestre, circulent de profondes galeries qui relient les mers et les continents. 
Parfois ces galeries se ramifient et s’élargissent au point de créer des mondes.

Dans ces galeries évoluent des créatures fantastiques. 
De ce dédale enfoui, les grandes villes humaines sont les portes, elles ouvrent les passages qui relient le 
monde souterrain à notre monde.

Depuis l’aube des temps ces « portes » sont scellées et maintenues fermées par des pierres sacrées. 
Les Dragons sont les gardiens des mondes, ils sont les garants de l’équilibre.

Les dragons existent sous toutes formes et de toutes couleurs, leurs pouvoirs sont immenses et chaque 
dragon est unique. 
Le Dragon de Calais est à la fois de feu, d’air, de terre et d’eau, il est depuis toujours celui qui veille sur 
les terres et mers du nord.

Les dragons n’apparaissent aux hommes qu’en situation d’extrême nécessité, pour régler un conf lit ou 
apaiser un mal. 
Ils sont naturellement bienveillants, mais peuvent aussi être sauvages et imprévisibles.“
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François Delaroziere

Lors des travaux récents menés pour étendre le port de Calais, les ouvriers ont descellé, sous la mer, 
la pierre sacrée qui verrouille la porte du Nord et protège la surface de la terre des  mondes enfouis. 
Une créature fantastique a réussi à franchir la porte pour s’inviter dans notre monde.

Les empreintes relevées dans le sable sont celles d’un gigantesque Dragon.

Libéré des mondes souterrains, le Dragon de Calais va entrer dans la ville. 
Le premier réf lexe des hommes, sera de le repousser et d’entraver sa progression dans le but de le 
renvoyer dans son monde.
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Créée en janvier 2019 pour mettre en œuvre le 
projet Dragon de Calais, la société publique locale 
(SPL) Grand Calais Tourisme & Culture a pris, durant 
le printemps 2019, une identité en adéquation 
avec sa mission  : La Compagnie du Dragon. La 
société agira pour la Ville de Calais dans le cadre 
d’une délégation de service public afin d’assurer 
l’exploitation commerciale et technique du Dragon 
de Calais et de ses compagnons lors de leurs arrivées 
sur le territoire. Le Dragon de Calais sera la pièce 
maîtresse de la Compagnie du Dragon. Chaque 
jour, il arpentera le Front de mer embarquant 50 
personnes sur son dos pour un voyage d’environ 
30 minutes. Des visites techniques, un espace de 
restauration ou une boutique viendront enrichir 
cette proposition culturelle et touristique. 

La Compagnie du Dragon va donc, dès le 17 
décembre 2019, débuter l’exploitation touristique 
du Dragon de Calais depuis la cité éphémère dans 
un premier temps, puis, en investissant petit à 
petit les différents lieux prévus pour recevoir les 
autres aménagements et créations de la Compagnie 
La Machine. Pour préparer l’arrivée du Dragon 
d’ici la fin de l’année 2019 des recrutements sont 
actuellement en cours. Au terme de l’ensemble des 
actes de ce projet, 70 emplois directs seront créés.

LA COMPAGNIE DU DRAGON

La création d’un équipement structurant

www.compagniedudragon.com
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Vue 3D de l’abri temporaire — ©Nicolas Kelemen Architecture
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Un abri
provisoire 

L’abri est imaginé telle une vitrine, permettant 
d’avoir une vision du Dragon depuis l’extérieur 
totalement dégagée. Il sera aligné sur la voie 
publique, afin de le positionner au plus près des 
visiteurs. La façade sera constituée de plaques 
de polycarbonate transparent. De nuit, grâce 
à l’installation de projecteurs au sol et dans 
la structure, l’abri prendra l’allure de lanterne 
magique vue depuis la mer et la ville ; un écrin 
lumineux qui mettra en valeur le Dragon se 
reposant à l’intérieur. Si cet objet phare aura comme 
vocation première la mise à l’abri du Dragon, 
la création d’une place urbaine doit inviter à la 
découverte et à la rencontre avec un lieu d’accueil 
et de convivialité pour les visiteurs.

EN DÉCEMBRE 2019 
LA CITÉ PROVISOIRE

Imaginée et conçue
par l’architecte
Nicolas Kelemen

Lieu de vie, 
et mise en scène d’un chantier 
La Nef, abri définitif du Dragon de Calais, sera livrée 
fin 2020. En attendant que son nid soit construit, le 
Dragon trouvera refuge dans un abri temporaire, la 
« Cité éphémère ». Cette cité, installée sur le Front 
de Mer à l’automne 2019, est constituée d’un abri 
provisoire de qualité pour le Dragon et d’un village 
éphémère.
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Vue 3D du village provisoire — ©Nicolas Kelemen Architecture
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Un village provisoire

Le village éphémère est constitué de constructions 
modulaires à l’image des conteneurs maritimes 
qui évoque aussi bien les origines portuaires du 
site que la nature foraine du projet. Il regroupera 
de manière temporaire plusieurs fonctions liées 
à l’exploitation de la Compagnie du Dragon : une 
boutique, une billetterie, une restauration rapide, 
des locaux administratifs et techniques et des 
lieux de détente. L’idée est de créer un lieu d’accès 
privé/public convivial et chaleureux, un véritable 
lieu de vie et de rencontres.  
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Modélisation 3D de la Nef du Dragon — ©Cie La Machine
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Lorsqu’il s’approche pour rentrer dans la Nef, les 
excroissances vertébrées de la charpente se mettent 
en mouvement jusqu’à son endormissement 
complet, tel une sorte de cocon vibrant au rythme 
du Dragon. Le mouvement effectue une forme de 
sinusoïde lente ou des séquences aléatoires selon 
l’humeur de celui-ci, grâce à des vérins hydrauliques. 

La Nef est le lieu de la maintenance annuelle du 
Dragon, effectuée à vue du public. Multimodale, elle 
est aussi destinée à une utilisation par les habitants 
de Calais. Lorsque le Dragon en sort, c’est un lieu 
de pause, un abri pour le public qui peut accueillir 
de nombreuses activités indoor. Certains soirs, le 
Dragon laisse sa place à l’organisation d’événements.

Lieu de repos quotidien du Dragon, ce dernier vient se lover dans ce parapluie 
de verre, d’acier et de bois sculpté. Le soir, la serre laisse transparaître une 
douce lumière. Le Dragon est là, qui veille sur le port. 

ÉVOLUTION
du PROJET
NOËL 2020
LA NEF DU DRAGON
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Vue du Fort Risban — © Xbofilms
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Le Fort Risban occupe une position stratégique à mi-chemin entre Calais Nord 
et le front de mer. Il offre une vue incomparable sur le port. Il est un appel à la 
promenade. À ce jour, le permis de construire est en cours d’élaboration. 

LES AMÉNAGEMENTS DU FORT RISBAN

Bar / Boutique

Située dans l’ancienne poudrière du port, la boutique 
est un espace de vente de produits dérivés et d’édition, 
en lien avec l’univers du Dragon. Une terrasse sera 
aménagée et le bar proposera une petite restauration 
de type snacking.

De nouvelles machines fixes 
et manipulables
Ces animaux mobiles et expressifs seront installés 
sur le toit du fort. Les trois machines sont fixes et 
manipulables par le public, en accès libre. Lorsque le 
Dragon marche sur le front de mer, elles offrent une 
proposition alternative au visiteur qui devient tour 
à tour spectateur et manipulateur. Toute à la fois, 
machines d’observation et machines à manipuler, 
elles appartiennent à la famille du Dragon de Calais 
et sont ses voisines. Elles préfigurent l’arrivée d’autres 
sauriens mécaniques. 
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APRÈS 2020
UN PROJET URBAIN EN PLUSIEURS ACTES

Le projet met en scène plusieurs types de créatures 
inspirées des sauriens dans différents lieux 
emblématiques de Calais. Les machines vivent et 
évoluent dans l’espace urbain. Elles interagissent 
avec leur environnement proche : le mobilier 
urbain, la circulation, les passants créant ainsi 
un spectacle quotidien permanent. Chaque 
machine est attachée à un lieu qui a subi une 

transformation  : Le Dragon de Calais sur le front 
de mer et au Fort Risban, les varans de voyage au 
Dombuker, la famille des iguanes au Fort Nieulay et 
le Grand Iguane au quartier Saint Pierre. Chacune 
des machines se déplace dans la ville, à la rencontre 
des autres et certaines d’entre-elles empruntent les 
voies de circulation.

Le projet est pensé en trois phases qui suivent la mutation urbaine de Calais. 
Il doit donner naissance à une famille de dix machines durant plusieurs années.
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La digue de Calais — ©Frédéric Collier – Ville de Calais
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Hier militaire, aujourd’hui portuaire et balnéaire, 
le Calaisis est un territoire riche de traditions, de 
paysages et d’histoires. La requalification du Front de 
mer est une reconquête d’un ensemble stratégique 
de la ville. L’idée est d’offrir aux habitants et aux 
touristes un cadre de vie harmonieux et agréable, 
avec un lieu de promenade, de détente et de loisirs 
de grande qualité. Les travaux du Front de mer de 
Calais s’organisent autour de deux grandes étapes 
phasées dans le temps.

La première phase de travaux, achevée en 2018, a 
permis de dégager la perspective, en ouvrant la ville 

sur la plage, grâce notamment à l’aménagement du 
rond-point Pluviôse et de l’avenue Churchill vers la 
plage. La volonté de créer un lien entre Calais Nord 
et la plage s’est traduite aussi par la valorisation du 
Fort Risban, la création du parc dunaire, par des 
espaces de promenade piétonne et la création d’un 
parc de stationnement paysager, avec des aires de 
jeux et de nouveaux mobiliers urbains. Enfin, un 
parvis sur le Front de mer a été créé en lien direct 
avec la jetée. Les aires de stationnement situées à 
l’avant des restaurants et à proximité du poste de 
secours ont été réorganisées et un village gourmand 
à l’architecture soignée a été aménagé.

CALAIS, 
ENTRE HISTOIRE ET RENOUVEAU

La REQUALIFICATION 
du FRONT de MER
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La seconde phase de requalification des espaces 
publics sera engagée dès septembre 2019, sur 
l’ensemble de la digue. Une fois le front de mer 
libéré de l’emprise automobile, par le dévoiement 
de la route, un long promenoir de déambulation 
piétonne peut prendre place : un platelage bois est 
déroulé le long des plages, invitant à la promenade, 
reliant les équipements de projet entre eux. Il se 
poursuit dans un matériau adapté pour accueillir 
les déambulations du Dragon de Calais. 
Trois leviers fédérateurs sont activés pour  
développer  le concept de villégiature du XXIe 
siècle. La culture, en élevant la curiosité artistique 
comme identité fondatrice  ; la dimension 
ludique, pour une appropriation physique 
intergénérationnelle des lieux  ;  le sport, 
historiquement lié à la vie de la plage, avec un 
programme riche : skatepark, aires de workout, 
fitness, city-stade. Des aires de jeux se déploient 

le long du projet dont une, au cœur du parc face à 
la mer, accessible à tous, inspirée du vocabulaire 
maritime, composée de structures de jeux sur-
mesure, à base de bouées de haute mer notamment… 
Un belvédère, entièrement accessible à tous, offre 
une promenade cinétique sur près de 100 mètres. 
Il s’accompagne de gradins permettant l’accès au 
sable et offrant la fonction d’amphithéâtre pour 
accueillir des animations sportives sur la plage ou 
des spectacles. À la proue du belvédère, un curieux 
kaléidoscope tétrapode inventé, permet d’observer 
la plage, le ciel… 
Une placette centrale en briques, sur laquelle un 
triptyque de petits édicules commerciaux dont les 
larges auvents offrent un abri à la clientèle, forme la 
partie ouest de la place. Cette placette ménage un 
large espace central disponible, sur lequel, à la belle 
saison, vient s’installer le village temporaire aux 
structures démontables.
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Le quartier est à l’articulation entre ville et grand 
paysage de la Côte d’Opale. Il convoque l’imaginaire 
beaucoup plus vaste d’un paysage sauvage des 
dunes de la mer du Nord et de leur naturalité, de 
falaises escarpées et de végétation mêlée. Le parti 
paysager fait écho au cordon dunaire existant, 
reprenant les teintes des paysages des dunes de la 
mer du Nord, pour proposer un projet architectural, 
urbain et paysager en cohérence avec le milieu 
dans lequel il s’insère. Un réseau de dunes plantées 
de graminées est mis en place, dans lequel sont 
insérées les programmations.

Le schéma de développement urbain de Calais est à 
ce titre clair et ambitieux : il s’agit de créer un espace 
attractif au plan économique, touristique, culturel. 
Adossé à ce projet de reconquête, le Dragon de 
Calais partage la même ambition ; c’est tout l’esprit 
de ce projet artistique de positionner Calais comme 
une ville de référence. 

BASE
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Vue générale du projet de transformation du front de mer — ©BASE
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LES ENJEUX 
DE LA TRANSFORMATION URBAINE DE CALAIS

L’histoire qui unit François Delaroziere et la 
compagnie La Machine avec les Calaisiens ne date 
pas d’hier. La compagnie a joué pratiquement tous 
ses spectacles à Calais, notamment en 2016 où elle a 
présenté avec Le Channel, scène nationale de Calais 
le spectacle L’esprit du Cheval Dragon de retour de 
Pékin. 
Natacha Bouchart, maire de Calais, a souhaité 
inscrire de manière pérenne le travail que mène 
François Delaroziere depuis plus de 25 ans au 
cœur de l’espace public. Les objectifs du projet 
sont multiples. L’enjeu majeur est bien celui du 
développement touristique et économique de 
la ville. « Il fallait établir un lien cohérent et une 
articulation naturelle entre les projets menés 
aujourd’hui, et une histoire artistique singulière » 
indique François Delaroziere. 
Pour ce faire, le projet de la compagnie La Machine 
doit révéler la station balnéaire du XXIe siècle en 
valorisant son patrimoine, ses paysages et faire 

basculer Calais de l’ère industrielle à l’ère culturelle. 
L’accompagnement culturel du projet de mutation 
urbaine engagé par Calais inscrira la ville sur la carte 
touristique du nord de l’Europe en captant le flux 
de millions de voyageurs qui transitent par Calais 
chaque année. À ce titre, la rénovation complète 
du front de mer, entamée ces dernières années, est 
apparue idéale pour adosser ce projet artistique 
d’ampleur. « Il s’agit d’un espace public ouvert, 
favorable aux grands rassemblements et qui doit 
être la vitrine de Calais. En se complétant, les deux 
projets permettront de modifier la physionomie du 
front de mer et de confirmer notre statut de station 
balnéaire » commente Natacha Bouchart. En outre, 
il s’agit aussi de réveiller chez les habitants la fierté 
d’être calaisien, en devenant les ambassadeurs du 
futur équipement culturel. La conjonction de ces 
actions permettra de stimuler économiquement 
le territoire et sa région notamment grâce aux 
retombées économiques indirectes.
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20 ans de spectacles
et d’accompagnement
de projets urbains

1999-2019
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La compagnie La Machine a été fondée par François Delaroziere il y a 20 ans.
Elle est née de la collaboration d’artistes et de techniciens autour de la construction 
d’objets de spectacles hors norme et en mouvement. La Machine développe 
aujourd’hui de nombreux projets aussi bien dans le domaine de l’aménagement 
urbain que celui du spectacle de rue. 

Elle intervient notamment à Nantes avec Les 
Machines de l’île, à Toulouse en créant le Minotaure 
et la Halle de La Machine ou encore à la Roche-sur-
Yon en y implantant en son cœur, Les Animaux 
de la place. C’est bien la mue du front de mer de 
Calais puis à terme de la ville elle-même, que La 
Machine accompagne avec l’arrivée du Dragon de 
Calais, première phase d’un vaste projet artistique 
et d’accompagnement urbain.

Cette façon singulière de s’intéresser à l’architecture 
et à l’urbanisme est d’abord née de la création de 
spectacles pour la rue. En effet, intervenir dans la rue, 

dans les villes, a sensibilisé le regard que La Machine 
porte sur l’urbain et sur ses transformations. Du 
premier spectacle, Le  Grand Répertoire - Machines 
de spectacle (2003), aux Mécaniques  Savantes 
qui voient le jour à Liverpool (2008) à la dernière 
création de François Delaroziere, Le Gardien du 
Temple à Toulouse (2018), la compagnie La Machine 
a donné plus de 300 représentations dans 20 pays. 
De l’Asie à l’Amérique en passant par l’Europe, des 
millions de personnes ont vu les spectacles de La 
Machine avec toujours, au cœur de la démarche, 
le mouvement comme langage universel et source 
d’émotion.

La COMPAGNIE 
LA MACHINE

www.lamachine.fr
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Francois 
Delaroziere
Directeur artistique
de la Compagnie la Machine

Diplômé de l’Ecole des Beaux-Arts 
de Marseille, François Delaroziere 
rencontre en 1983 la compagnie Royal 
de Luxe qu’il accompagne jusqu’en 
2005, tout en menant à bien ses 
propres projets. Pour cette dernière, il 
dessine le grand Géant, le Rhinocéros, 
le Petit Géant, les Girafes et la Petite 
Géante et en dirige la construction. 

En 1999, il fonde l’association La 
Machine où se retrouvent artistes, 
techniciens et décorateurs de 
spectacles autour de la construction 
d’objets de spectacle atypiques. 
De multiples professions y sont 
représentées, des métiers d’art à 
l’industrie et aux technologies de 
pointe.

À travers ces machines vivantes, il 
est question de rêver la ville et de 
transformer le regard que l’on porte 
sur elle. Directeur artistique de la 
compagnie, François Delaroziere est 
également scénographe et metteur 
en scène. Il a ainsi initié Le Grand 
Répertoire – Machines de spectacle, 
une exposition-spectacle présentée 
entre 2003 et 2006 à Nantes, Calais, 
Toulouse, Anvers, Marseille, à Paris, 
au Grand Palais avec Paris Quartier 
d’Eté, et qui rassembla plus de 700 000 
spectateurs.
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Le Dragon de Calais est le nouveau-né de son imagination, il apparaîtra à 
Calais du 1er au 3 Novembre 2019.

En 2003, il créé avec Mino Malan La Symphonie 
Mécanique, alliant l’univers de la musique classique 
et les sonorités mécaniques. 

Mobilisé de 2003 à 2007 sur le projet Les Machines 
de l’Île de Nantes au côté de Pierre Orefice, il créé en 
2008 avec sa compagnie Les Mécaniques Savantes 
à Liverpool, alors capitale culturelle européenne. Ce 
bestiaire mécanique est également présenté l’année 
suivante au Japon à l’occasion du 150e anniversaire 
de l’ouverture du port de Yokohama. 

En 2010, un nouveau spectacle voit le jour : Le Dîner 
des Petites Mécaniques qui réinvente les arts de 
la table tandis que L’Expédition Végétale et son 
équipage de scientifiques botanistes prennent leur 
envol vers l’Allemagne, la Belgique, la France, l’Italie, 
l’Argentine et le Chili. 

A l’occasion du 50e anniversaire de l’établissement 
des relations diplomatiques France-Chine à Pékin en 
2014, il crée « Long Ma Jing Chen, l’esprit du Cheval 
- Dragon » qui sera présenté ensuite à Calais en 2016 
et à Ottawa en 2017.

En 2018, à Toulouse une nouvelle création Le 
Gardien du Temple voit le jour et rencontre avec la 
figure du Minotaure, un succès sans précédent en 
France avec près de 900 000 spectateurs.
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Le Gardien du Temple, Toulouse, 2018
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Long Ma Jing Chen, l’esprit du Cheval - Dragon , Ottawa, 2017
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Premier coup de Pelleteuse dans le cadre des Animaux de la place
La Roche sur Yon, 2013
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L’Expédition végétale, Turin, 2013



Le Dragon de Calais est à l’initiative de 
la ville de Calais et reçoit le soutien de 
l’Etat et de la Région Hauts de France
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